ARREST

DE LA COUR

DES MONNOYELS,

Pour la difformation des Poingons, Matrices & Carrez qui ont
fervi a la fabrication des Ffpeces d’or & d'argent, en confc-
quence de l'edit du mois de janvier 1726. attendu les chan-

gemens faits aux empreintes dafdzte_’: efpeces.

Du 24, Mars 1741.
Exrair des Regiffres de la Eour des Monnoyes..

UR ce qui a efté reprefenté & la Cour par le Procureur general

du Roy, que Sa Majefté ayant defiré que fon efhigie fur les efpeces
d'or & d’argent fuft dore(navant plus reffemblante qu’clle ne 'efloit,
Elic auroit ordonné qu'l full fait des Poingons d’une nouvelle em-
preinte pour lefdites efpeces: Et comme les precedens Peingous,
ainft que les Matrices faites par le Graveur generat des Monnogyes,
fetquels font entre les mains des graveurs particuliers-des diflcrentes,
Monnoyes, & les Carrez tirez fur lefdits poingons& matrices,, par
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fcfdlits graveurs particuliers, deviennent non - feulement inutiles,
mais mefme quil eft 2 propos de les difformer inccllamment, pour
:prcvenir i'abus qui s'en pourroit faire; ledit Procurcor gencral re-
queroit qu'il fuft fur ce pourvi. Luy retiré, la maticre mife cn dé-
liberation, Oily le rapport de M.¢ Gabriel-Louts te Petit des Preaus,
Confeiller & c¢ commis, tout confideré: La CoUR failant dront
{ur le requifitoire du Procureur general du Roy, ordennc quetous
les precedens poingons, tant de tefte ou d'efhigic de Sa Majetté,
que de pille ou revers, enfemble les matrices faites par le Graveur
general des Monnoyes, qui ont fervi A fabriquer les efpecesd’or &
d’argent, en confequence de Vedit du mois de janvicr 1726. & lel-
quels font entre {es mains des graveurs particuliers {eront, attendu e
changement fait auxdites efpeces, inceflamment difformez & biflez
en prefence des Juges-gardes defdites Monnoyes & des Subfhituts
dudit Procureur general en icelles; & qua Végard des carrez tirez
defdits poingons & matrices, qui {¢ trouveront entre les mains defdits
graveurs particuliers ou defdits Juges-gardes, ils refteront entre les
mains defdits Juges-gardes, pour cftre par eux enfermez & gardez
jufqu'a ce que le travail des Monnoyes fait avec lefdits carrez, ait
efté jugé par la Cour, apres quoy ils feront aufli difformez & bificza
fa diligence defdits Subflituts, cn leur prefence & celle defdits Juges-
gardes, dont, & de tout cc que deflus, fera dreflé proces-verbal
par lefdits Juges- gardes. Enjoint aux Subflituts dudit Procureur
general, dans lcs differentes Monnoyes du reffort de la Cour, de
tenir 2 main 3 Pexecution du prefent arreft, & d'en certifier Ja Cour
au mois. Fa 1T enla Cour des Monnoyes, le vingt-quatricme mars
mil fept cens quarante-un. Collationné. Jigné GEUDRE.

A PARIS, DE LIMPRIMERIE ROYALE, 1741.



